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Tout homme donc qui me confeffera devant les

hommes, je le confefferai auſſi devant mon

Pere qui eſt aux cieux.

M
Es FRERES,

L
'Hiſtoire Eccleſiaſtique a eu ſoin de

conſerver la memoire de ce que fit le fa

meux
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meux Conſtance pere du grand Conftan

tin pour connoître les vraysChrétiens : &

certes ſon a & tion étoit trop belle & trop im .

portante pour n'êcre pas remarquée. Ce

Prince étant encore Payen , & aſſocié à

l’Empire avec les trois plus horribles per

ſécuceurs dont l'Egliſe ait jamais reſſenti la

rage , Dioclecian ,Maximien & Maxence ,

il fit venir devant luy cout ce qu'il y avoit

de Chrétiens à la ſuite. Il leur commanda

fiérement à tous de facrifier à fes Dieux ,

en leur déclarant que ceux qui n'obeïroient

pas ſeroient privez de leurs charges , dé

pouillez de leurs honneurs , chaſſez de fa

Cour , & condamnez à n'avoir jamais d'em

ploy, dans ſa maiſon ni dans ſes armées.

L'épreuve écoit violente , auſſi pluſieurs y

ſuccomberent. L'amour propre , l'attache

ment aumonde , l'envie de conſerver leurs

biens & leurs dignitez , la crainte de tom

ber dans le mépris & dans la pauvreté les

porterent à conſentir aux volontez de leur

Général . Mais il y en eur d'autres plus

gensdebien , plus généreux & plus fermes

qui ne s'y púrent réſoudre. Ils aimerent

mieux tour quiter , richeſſes, honneur, cre

dit , eſpérance mondaine, que de trahir leur

foy , & ſans héſiter ils préfererent leur fa .

luc à leur fortune. Qu'arriva -t- il dans la ſui

Euſeb. te ? Choſe étrange & incroyable dic Euſe.

Conft ... be: Ce Prince ayant ainſi reconnu la dif

1: 6.11. férence des eſprits , cafla cous ceux qui

avoient

de vita
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avoient changé leur Religion ,en diſantqu'il

n'étoit pas poſſible, que ceux qui avoient

été perfides à leur Dieu, fuſſent fidelles à

leurEmpereur. Au contraire il rapela les

autres, quiavoient conſervéleur foy pure

& inviolable ; il leur confia la garde de fa

perſonne ; il les établit dans les principales

is charges ; il les combla de faveurs & derés

i compenſes, en diſant tout haut, que c'étoit

Cette forte de gens qu'on pouvoitcompter

ļ pour devrays amis , & qu'ils étoient plus

à eſtimer que tous les treſors de l'Univers.

Plût à Dieu qu'on en eût toûjoursuſé de la

même ſorte. C'auroit écéle vray moyen de

faire de bons Chrétiens , & de purger le

mondede ceux qui ne le ſont qu'en aparen

ce , qui accommodent leur Religion à leur

interêr, & qui ne craignent point de ſacri

fier leur conſcience à leuravarice ou à leur

ambition. Mais ſi cela ne s'eſt pas toûjours

faic en la terre , il ſe fera infailliblement du

côté du Ciel. Le grand Roy qui y gouver

ne , & qui en doit ſortir un jour avec éclat

pour examiner la vie des hommes , fera un

jugement tout pareil à celuy du fage Con

ſtance. Il deſavoüera tous ceux qui auront

éré aſſez lâches & aſſez perfides, pour tra

hir la profeſſion de ſon Evangile. Il les ban

nira pour jamaisdeſa Cour céleſte , & les

condamnera comme des infames à périr

dans les ténébres. Mais pour ceux quiau

ront perſévéré conſtamment dans fa verité ,

Tome II. Еe &
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& qui l'auront portée hautement & publi

quement au préjudicede toutes choſes , ce

ſeront ceux qu'il déclarera ſes amis , qu'il

récompenſera de biens immenſes, & qu'il

apellera dans ſa maiſon éternelle pour en

poſſéder toutesles gloires. C'eſt l'enſeigne

ment que luy-même nous donne dans notre

texte , Touthomme, dit-il , qui me confeſſera

devant les hommes, je le confeſſerai aufidevant

mon Pere qui eſt aux cieux ; ce qui commę

vous le verrez dans la ſuite comprend une

félicité parfaite. Chrétiens, c'eſt vôtre Sau

veur qui vous parle icy; il vous parle d'un

devoir qui eſt de la dernière importance;

il vous fait une promeſſe adınirable. Dif.

poſez - vous donc à l'écouter avec le reſpect

qui luy eſt dû ; conſiderez avec un eſprit

d'obeïſſance ledevoir qu'il vous demande ,

qui eſt de le confeſſer devant les hommes

méditez avec un eſprit de foy la promeſſe

qu'il vous fait , qui eſt de vous confeſſer à

ſon tour devant ſon Pere céleſte ; & don.

nez-nous vôtre attention pendant quenous

allons vous expliquer ces deux parties ,

dont nous avons fait choix pour vous af .

fermir dans la confeſſion ſalutaire dų nom

de CHRIST , afin que vous puiſſiez un

jour avoir parc à la confeſlion folennel.

le de ce grand Sauveur , quand il vous

faudra comparoître devant le Trône de la

gloire.

Il ne faut pas croire, que par cette confeſ,

fion
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fion dont le Fils de Dieu parle dans notre

texte, &qu'il promet de récompenſer ſi avan.

tageuſement , il entendeun ſimple aveu de

ſon nom , ou une ſimple profeſion d'être

Chrécien. Car ſi cela étoit , qui eſt -ce

des diſciples de J e Sus - CHRIST qui

ne ſeroit pas ſauvé ? Qui eſt -ce de tous

ceux qu'on voit dans l'Egliſe , qui n'auroit

pas un jour de part à l'aprobation & aux

loüanges immortelles du Sauveur dumon

de ? Erdecombien de méchans le Ciel ſe

trouveroit-il peuplé à la fin , li pour y en.

trer & pour en poſſéderles Couronnes, il
fuffifoit de confeſſer J E SUS-CHRIST?

Combien de gens le confeſſent,&font pro

fefion ouverte de l'adorer & de le ſervir, qui

ne ſeront point neanmoins avouez de luy

dans le grand jour de ſon aparition glorieu

ſe ? Luy-même ne nous affùre - t-il pas , que

pluſieurs ſe preſenteront en cette journée

& luy diront, Seigneur n'avons-nous pas

prophériſe en con nom , n'avons-nous pas mê
me faitdes ſignesen ton nom , auſquels nean

moins il proteſtera de ne les avoir jamais

connus? Ils auront donc confeſſé Je

SUS - CHRIST , & cependant JESUS

CHRIST ne les confeſſera pas devant ſon

Pere. Par conſéquentil faut qu'ilne s'agiſ

ſe pas icy d'une confeſſion pure & ſimple ,

quiſe peut rencontrer dans les plus mau

vais Chréciens, Non cerces , Mes Freres ,

celle que le Seigneur nous veut recomman
der

Matt.7:

Ee 2
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10.

der eſt d'un toutautre caractére ; & fi vous

en voulez connoître la vraye qualité , il

faut premierement remonterjuſqu'à la four

ce qui eſt la foy. Car la Contellion n'eſt

autre choſe que l'expreſlion de la foy , que

le langage de la foy, que la montre & le

dehors de la foy. C'eſt la foy même dans

la bouche , comme la foy eſt proprement

la Confeflion dans le cœur. C'eſtune foy

parlante , qui énonce & publie devant les

hommes , ce qu'elle a penſé devant Dieu.

Pſ. 116: I'ay crú, diſoit David ,& c'eſtpourquoyj'aypar

lé, où vous voyez qu'il fait marcher le croire

devant le parler, & ne conſidere le dernier ,

que comme un effet & une ſuice del'autre ;

parce que la parole doit venir de la foy,

commedeſa cauſe & defon principe, autre

ment elle ne feroit pas ſincére& véritable.

Ce feroit unmenſonge , un déguiſement ,

une hypocriſie : & c'elt déjà ce qui condam.

ne quantité de Chrétiens. Car ils confeſſent

bien J. CHRIST, mais ils ne croyent pas en

luy. Ils ont ſon nom ſur la langue, mais ils

n'ont pas ſa foy dansle cæur. Ils ſe diſent les

diſciples,mais ilsn'ont point d'attachement

à la diſcipline. Ils ont recû l'eau de ſon Ba

téme, mais ils rejettent celle de ſon Eſprit.

Ils font Chrétiens de nom, & Antichrétiens

en effet. Nouveaux Judas qui baiſent J.

CARIST de leur bouche , pendant qu'ils le

trahiſſent dans leur ſein . Miſérable poſterité

de ces faux Iſraëlites, qui s'aprochoient de

Dieu
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Dieu de leurs levres, tandis que leurcæur

en étoicfort éloigné. Gens qui auroient été

tous propres à entrer dans la compagniedes

gardes de Pilate , dont les gendarmes nous

font repreſentez donnans des éloges à JE .

SUS-CHRIST, l'apelantRoy des Juifs,

luy faiſant la réverence , juſqu'à s'age

nouiller devant luy.Mais avec tout celaces Max.

malheureux le frapoiens, & luy donnoienc 27:29.

des coups furieux. Bien loin que ces four

bes ſpirituels puiſſent direavecDavid , f'ay

crú & c'eſt pourquoyj'ay parlé , ils doivent di

re au contraire, j'ay parlé ſans avoir crû , &

moncæur abjure en'dedans, ce que ma voix

profére en delors. C'eſt - là une Confeſſion

qui ne vaut rien, une Confeflion criminelle,

que Dieu déteſte par la même raiſon,que les

fauſſes lévres luy ſont en abomination & en

horreur , à luy qui eſt le Diea & le Pere de

la verité , comme le Diable eſt le pere du

menſonge. La premiére condition donc

d'ane Confeſſion légitime, c'eſt qu'elle par

te de la foy qu'ona dans l'ame; que ce ſoit

une vraye Confeſſion de foy, c'eſt -à- dire un

témoignage naïf de ce qu'on croit; c'eſt

pourquoy Saint Paul jointenſemble la foy

du cœur & la Confeſſion de la bouche , par

ce que l'une ne doit eſtre que le ſon & l’echo Rom.io:

de l'autre , De cæur , dit-il ,on croit à juſtice', 1o.

& de bouche on faitConfesſion à ſalut. Con

feffer de bouche fans croire de ceur , ce ſe

roit reſſembler à ces mauvaiſes horloges ,

dontEe 3
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dont la cloche & les reſſorts ne s'accordent

point , ſi bien qu'elles ne ſervent qu'à trom,

per le monde. Mais comme le Soleil va

toûjours ſon train , pendant que ces horlo

ges infidelles & déréglées fondent ma là

propos, & ſi cet altre étoit animé , il les

démentiroit du Ciel, d'où il voit leur im

: poſture; aufli le grand Soleil de juſtice ne

ſe méprend point au langage de ces trom

peurs, qui confeſſent ſans croire ; & de ce

haut Ciel où il lait d'une lumiére infinie ,

il voit leurs déguiſemens , & illes en démen

tira un jour à leur confuſion éternelle.

Mais ce n'eſt pas
aſſez

quee la confeſſion

pour être bonne viene de la foy , il faut

de plus qu'elle réponde à l'étendue de la

foy, pour confeſſer tout ce qu'on eſt obli

gé de croire. Car en avouerunepartie , &

nier ou ſuprimer le reſte , ce ſeroit faire und

confeſſion tronquée, inutile & imparfaite',

que Jesus n'agréeroit non plus qu'une

demie-foy , qui croiroir une partie de ſes

myſtéres ſans acquieſcer aux autres . Com

me la foy doit être pleine pour être vraye,

la confeſſion la doit être auſſi , pour ne tra

hir.ou diſſimuler aucun des ſentimens né.

Fac. 2: ceſſaires de la Religion. Qui péche dans un

point, dit Saint Jaques , eſt coupablede tout ,

parce que la Majeſté du Légiſlateur eſt

violée par ce ſeul point de cranfgreflion.

De même,qui erre dans un ſeul article eſſen

tiel del'Evangile,ſe rend coupable de toutt ;

par

IO
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parce que la verité du Souverain Docteur de

l'Egliſe eſt outragée , 'parce feulpoint d'é.

garement de créance. Diſons auſſi, que qui

nie une ſeule choſe requiſe au ſalut, devient

coupable de tout ; parce que la communion

du Prince de vie eſt rejetée,par ce ſeul point

de méconnoiſſance & de deſaveu. Que me

ſervira de confeſſer avec les Juifs que J E ,

sus eft homme , ſi je nie commeeux que

ce ſoit le vray Prophete qui devoit venir au

monde ? Que meſervirade le reconnoître

pour un véritable Prophéte ayec les Ma

homérans , ſi je deſavoüe comme eux qu'il

ſoit le Fils de Dieu ? Que me ſervira de

l'adorer comme le Fils de Dieu avec les

Ariens, ſi je méconnois comme eux qu'il

foit legrand Dieu éternel, demêmenature ,

& de même eſſence que ſon Pere ? Queme

ſervira d'avouer , qu'il eſt le Dieu éternel &

ſouverain avec les Neſtoriens, ſi je nie

comme eux que la divinité & ſon huma

nité ſoient unies dans une même perſonne ?

Que me ſervira de publier l’union perſon

nelle de ſes deux natures, comme quantité

de Chréciens aujourdhuy , ſi je ne parle

pas comme il faut de ſes charges & de ſes

offices; ſi je communique fa facrificacure

aux hommes, & fa mediation aux Saints ,

& ſon interceſſion aux Anges ; ou ſi je prens

pour Jesus-CHRIST ce quine l'eſt

pas, ou fi je rens à d'autresobjets l'honneur

& le culte, qui luy apartient uniquement ?

Ee 4
Dans

s !

2
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Dans tous ces égards& dans tous les autres

il faut confeſſer J E S-US-CHRIST, pour

ne luy ravir aucune partie de ſa gloire , &

pourl'avouer tel qu'il eſt, devant tous ceux,

qui de quelque maniere que ce puiſſe être,

ontde luy des ſentimens contraires à lave

rité. Ilfaut quand on ſe trouve avec les

Juifs , le reconnoître pour le vray Meſlie,

promis dans les anciens Oracles ; avec les

Turcs & les Infidelles,pourle Fils de Dieu;

avec les Ariens , pour la Sapience écer.

nelle & incréée , qui n'a jamais eu de com

mencement ; avec les Neftoriens, pourle

Verbe fait chair , ſans confuſion de natures,

& fans diſtinction de perſonne; avec ceux

qui ne le conçoivent pas comme ils doivent,

comme le ſeul Sacrificateur de la nouvelle

Alliance , pour le ſeul Médiateur & inrer-,

ceſſeur envers Dieu , pour le ſeul Chef des.

Chrétiens pourle ſeul Docteurinfaillible,

dont le corps eſtdans leCiel, l'Eſprit dans

l'Egliſe , l'Egliſe dans les élûs, la doctri

ne dans l'Ecriture, l'image & lemémorial

dans les Sacremens. Voilà donc ce qui

rend une confeſſion telle que Dieu la de.

mande ; quand d'un côtéelle eſt ſincére,

comme procédante d'une vraye &vive foy,

& de l'autre elleeſt pleine , enciére & par

faite, comme s'étendant à toutes les parties

du véritable Chriſtianiſme. C'eſt une con

feſſion de cette nature , que Jesus ſou
haite dans notre texte.

Car
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Car il ne ſe contente pas de la foy du

ceur,il veut auſſi la confeſſion de la bouche,

afin d'écre glorifié, non ſeulement dans l'in

terieur de nos conſciences, par les ſentimens

de nos eſprits , mais auſli dans l'extérieur

de nos perſonnes, par les paroles de nos lan

gues. Nos langues ne ſont pas moins à luy

que nos cæurs. C'eſt luy qui les a formées;

c'eſt de luy qu'elles tienent ce privilege in

eſtimable de la parole , qui nous diſtingue ſi

avantageuſement detousles autres animaux,

de la terre; & il les a placées exprès entre le

caur & lecerveau , pourſervirà exprimer

les penſéesde l'un & les affections de l'autre.

Il faut donc qu'elles luy rendent leurs hom

mages dans l'un & dans l'autre de ces deux

égards, en publiant ce que nous penſons

de luy par la Confeſſion de fa vérité , & ce ,

i quenous ſentons pour luy par la célébration

de fes louanges. Si nos cæurs font les

Sanctuaires où il habite , ſi nos corps ſont les

Templesoù il loge , il faut que nos langues

ſoient dans ces Temples myſtiques, comme

desprédicateurs fidelles, qui annoncent les

myſteres,ou commedes orgues vivantes,qui

réſonnent à ſon honneur. C'eſt pourquoy les .

Ebreux ont apelé la langue dunom de gloi

re, parce que ſon principalemploy doitêtre .

de glorifier Dieu .Seroit-ilraiſonnable, qu'u- ,

ne partie ſi excellente de nous mêmes ne

rendit rien à ſon Créateur, qui luy a été ſi li.

béral de les dons? Qu'elle parlåt pour les

hom .

1

Ee 5
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hommes , & qu'elle fût muëte pour Dieu ?

Qu'elle n'employâr la parole que pour le
commercede la vie civile , & point pourla

Religion ,qui eſt le plus important de tous

nos devoirs ? Et ſi la langueeſt compoſée de

telle maniére par le ſage artifice de la nature,

que ce ſontcommedeux langues jointes en

une, &diſtinguées par unelignemédiane,

qui les ſépare tout du long depuis un bout

juſqu'à l'autre ; ne ſemble - t-il pas que Dieu

à voulu par là nous aprendre , que ce ſone

comme deux tables naturelles , où ſes com

mandemens doivent être gravez pour en

parler inceſſamment;& que s'il conſent que

l'une ſoit employée à ſervir à nos interêts, &

à ceux du prochain , il veut que l'autre ſoit

coûjours dédiée à ſon feryice? Ainſi la ſeule

conſidération de nos langues , nous pour

roit enſeigner la néceſſité du devoir que le

FilsdeDieu nous preſcrit icy , de le confeſ
ſer devant les hommes , puis que c'eſt par

cetre Confeſſion, que la langue s'acquite de

ſon devoir envers luy. C'elt par elle qu'el

le contribue à ſa gloire, qu'elle fait connoî

tre ſon nom , qu'elle manifeſte ſa vérité ,

qu'elle avance ſon régne , qu'elle attire les

hommes dans la communion bienheureu

ſe. Mais d'ailleurs la juſtice nous oblige

encore abſolument à cette Confeflion. Car

le Fils de Dieu nous ayant fait l'honneur en

venant au monde , de nous avouer pour ce

que nous,n'étionspas., pour ſes amis, pour
ſes
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fes freres,pour ſes cohéritiers,pour les mem

bres de ſon ſacré corps ; n'est- il
pas juſte

que denotre part nous le confetlions pour

ce qu'il eſt, pour notre Chef, pour nð

tre Sauveur , pour notre Redempreur',

& pour nôtre Dieu ? Quay , Fidelles ,

ce Roy de gloire , ce Prince Souverain

des hommes & des Anges, ce Dieu éter

nel, qui n'eſtimoit point rapine de ſe di

re égal à ſon Pere, N'a point pris à honte de Ebr. 2:

nous apeler ſes freres ; & nous pauvres ver- " .

miſſeaux de terre , hommes de chair & de

fang , ou plûtôt de bouë & de fango, of:

claves du péché & de la mort , aurions

honte de l'avouer publiquement? O quel

le injuſtice , quelle ingratitude ne feroit

ce point, deméconnoître celuy qui a daig

né nous reconnoître , nonobitant la bal

ſeſſe de notre condition & l'indignité de

nôtre vie !

Enfin l'édification de nos prochains

donc le ſoin nous eſt néceſſairement impoſé

par les loix de la nature & de la Grace, nous

demande encore cecte Confeſſion franche

& ouverte du nom de CHRIST. Car

comment fans elle édifier les autres , & leur

communiquer les lumiéres de la verité ?

Les hommes ne voyent point nôtre inte

rieur , & ne liſent point dans nos cours. Il

faut donc que la Confeſſion de nos bouches

leur en donne la connoiſſance , & leur ap

prenne ce que nous ſavons de Jesus & de la

doc
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doctrine, pour les rendre, s'il nous eſt pof

ſible, participans avec nous d'un même fa

lut. Sans cette Confeſlion la foy ſeroit une

vérité detenuë dans l'injuſtice, & étouffée

dans le ſilence, de laquelle on ne pourroit

proficer. Ce ſeroit une chandéle cachée

ſous le boiſſeau , fa lumiére demeureroic in

.viſible, & ne pourroit éclairer perſonne. Ce

ſeroit un talent enfoui, qui nemultiplieroit

jamais, & qui ne feroit qu'irriter le Maître,

• qui nous l'a confié exprès, pour le faire va

loir à nôtre utilité propre & à celle d'au .

truy. Dieu ne nous a pas faits ſeulement

pournous , comme ſi nous étions des ani

maux ſolitaires ; il nous a faits aufli pour

nos pareils , comme étans des créatures

ſociables , quidevons regarder nos pro

chains comme d'autres nous-mêmes , pour

avoir ſoin de leurs interêts comme des nô.

tres propres. C'eſt pourquoy il ne veut

pas ſeulementque nous croyions, car il eſt

vray qu'on ne croit pas pour autruy ; lejuſte

vit deſa foy, & non de celle de ſon frere&

de ſon voiſin : mais il veut de plusque nous

confeſſions , pour ſervir au ſalut des au:

tres. Et quiconque mépriſe ou néglige cet

te édification du prochain ; eſt un vray

Caïn , qui par un eſprit barbare & dénatu .

Genef. ré dit brutalement, Suis -je la garde demon

4 : 9. frere moy ?

Vous voyez donc qu'il n'y a rien de

mieux fondé, que ce commandement de

Con
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confeſſer Jesus-Christ. La juſtice l'or.

donne , la gloire de Dieu le requiert, la

conſideration du prochain l'exige ; & ce

foor des raiſons indiſpenſables,qui nous doi

vent faire reconnoître que la Foy n'eſt pas

un eſprit muët , mais que c'eſt au contraire

une voix criante , comme il eſt dicde Jean

Batiſte; & criance non ſeulement dans les

deſerts , mais dans les villes , dans les af

ſemblées, dans les Palais mêmes, devant

les Grands & les Princes auſſi bien que par

mi le peuple , & les plus petits d'entre les

hommes. C'eſt pourquoy la Religion mê.

me eft exprimée toute entiére parle terme

de Confeſſion ; comme quand J. CHRIST

eſt apelé le Pontife de notre Confeffion , & Eb.3 : 1.

qu'ilnous eſt ordonnéde tenir ferme la Con- £ 6.4:

feflion. Et cette Confeſſion ſe doit faire, non 14 .

ſeulement dans les tems de paix , de tran

quillité & de liberté, mais auſſi dans le

temsde trouble , de calamité & de ſouffran

ce , comme le témoigne la liaiſon de notre

texte avec les précédens. Car ).CHRIST

le prononce aprèsavoir dic à les Diſciples,

Voicy je vous envoye comme des brebis au mi. Matth.

lieudes loups. Les hommes vous livreront aux GoJusv.

Confſtoires, e vous fouëteront dans les syna

gozues , & vous ſerez menez devant les Gox .

verneurs, & même devant les Rois à cauſe de

moy , de vous ſerez haïs de tous à cauſe demore

nom : dle frere livrera be frere, do le pere

l'enfant, et les enfans s'éléveront contre leurs

peres

10:16 ,

::
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peres de leurs meres., & les feront mettre à mort.

C'eſt après avoir tenu ce langage qu'ilajoù

te , tout homme qui me confeſſera devant

les hommes , ce qui montre que par ces

bommes , il entend ceux donc il venoit de

Matth. parler en diſant , donnez- vous de garde des

10:17. hommes ; voulant déſigner par là les hom

mes ennemis de la profeflion de l'Evangile ,

les hommes acharnez contre la doctrine,

les hommes qui luy font la guerre pour l'ex

terminer, & pour perdre ceux qui le ſui

vent dans la ſimplicité de leur cæur. C'eſt

devantces hommes-là , tout animez, tour fu .

rieux , & tout terribles qu'ils ſont , qu'on

doit confefferJESUS-CHRIST , à l'ex

emple dece bienheureux Sauveur , de qui

1 Tim . Saint Paul remarque , qu'il a fait cette belle

6:13 . Confeffion , c'eſt- à-dire ,cette Confeſſion de

la doctrine Evangélique dont il étoit le

premier Héraut , qu'il a faite devant Ponce

Pilate, l'horrible Juge qui le condamnaau

fouër , à la Croix & à la mort. Car ce n'eſt

rien de confeſler J.CHRISTau milieu de

ſes amis , de fes adorateurs & de ſes diſci

ples . La complaiſance ſeule y peut enga

ger; l'interêt même y porte quelquefois ;

& l'on en a vů ſouvent , qui ſe ſont fait de la

Religion un degré à leur fortune, un moyen

de s'enrichir, ou de ſatisfaire leurs autres

paſſions charnelles & mondaines , ſans avoir

néanmoins la foy dans le cæur, David dit

Pf.18: quelque part , que ſesennemis lwy mentoient

pour

45.



devant les Hommes.
447

pour avoir la paix : de même pluſieurs

mentent au Fils de David , pour avoir les

bonnes graces de ſon peuple , & pour s'en

ſervir dans leurs prétentions terriennes . On

ne peur donc pas ſe fier aux profeſſions, qui
ſe font devant les hommes amis , dans le

repos & dans la proſperité de l'Egliſe ; il

peut y avoir de la tromperie & de l'artifice.

Mais celles qui ſe font devant les hommes

ennemis , au milieu des épreuves & des dif

graces ,
à la vûë mêmedes tourmens & des

ſuplices , ſont celles qui juſtifient infailli

blement la foy des croyans. Le moyen de

ne parler pas honorablement de JE s U s

CHRIST & deſon Egliſe quand un grand

peuple luy crie Hoſanna , quand tout le

monde ſéme des fleurs devant luy , qu'on

luy tapiſſe les chemins , & qu'il entre en

triomphe dans les villes parmi des acclama

tions folennelles ? Les enfans mêmes le bé.

niſſent & le louent dans ces occaſions écla .

tantes , où le grand parci eft de ſon côté.

Mais quand la haine publique ſe déchaine

contre luy , quand tout un peuple emporté

vient à crier, Oie , ôte , crucifie, crucifie ; fean

quandon le jette hors des villes, & qu'on 19:15.

le traîne au Calvaire ; c'eſt alors qu'en le

confeffant on témoigne qu'on eſt vrai

ment fon diſciple , comme SaintJean qui

l'accompagna juſqu'au pied de la Croix ,

& quinele quitta point parmi les horreurs

de la derniere ſouffrance. C'eſt pourquoy

dans

3

1

1



-448 La Confeffion du Nom de CHRIST

dans l'uſage de l'ancienne Egliſe, on don

noic le nom de Confeſſeurs, à ceux qui main

tenoient leur creance devant les Juges

Payens, & qui avoient le courage de la

profeſſer malgré les peines qu'on leur im

pofoic , quand elles n'alloient pas juſqu'à

la mort , telles qu'étoientla priſon , le ban

niſſement , la perte des biens & des hon

neurs ; de même qu'on nommoit Martyrs,

c'eſt -à- dire témoins , ceux qui perſiſtoient

à rendre témoignage à la vérité au milieu

de la mort même, qu'ils ſouffroient con

ftamment pour l'Evangile. Car ce ſont-là

les vrays Confeſſeurs & les vrays Martyrs

deJESUS, que ceux quiaimentſa gloire

& ſon ſervice plus que leurs richeſſes ,leurs

charges , leur liberté, leur patrie , & leurvie

même, & qui ſont prêts à le confeſſer au

préjudice de toutes ces choſes , qui rem

pliſent le cæur des mondains.

Voicy donc la condamnation de deux

fortes deperſonnes , qui trouvent dans nô .

tre texte un Anathéme infaillible pour les

foudroyer. Les premiers ſont les Nicodé

mites , qui veulent croire ſans confeſſer,

avoir Jesus dans le cœur , ſans l'avoir dans

la bouche , connoître , eſtimer & recenir la

verité dans l'interieur , & cependant s'ac

commoder exterieurement à l'erreur , pour

éviter les incommoditez & les maux , qu'ils

s'arcireroient du côté du monde. Ames

doubles & perfides , qui veulent tromper

Dieu
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.

Dieu& les hommes ; Dieu par une foy mor.

te, & leshommes par une confeflion hypo

crite. Traîtres achevez , qui trahiſſent les

deux partis à la fois, par des diſſimulations

également outrageuſes à l'un & à l'autre.

Boiteux infames, dontles conſciences dif

loquées clochent des deux côtez ; du côté

de J.CHRIST par des ſentimens ſecrets

& réſervez , & du côté dumonde par des

complaiſances ouvertes & par des diſcours

publics. Animaux pareils à cette bête de

l'Apocalypſe, de laquelle il eſt dit, qu'elle
avoir des cornes ſemblables à celles de

l'Agneau , mais qu'elle parloit comme le

Dragon; car ils veulentbien retenir la for.

cedela foy de CHRIST , & avoir en cet

égard les cornes de l'Agneau de Dieu ; mais

ils parlent comme le Dragon, leur langue

venduë au ſerpent & imbuë de ſon venin

s'exprime comme luy , quand il faut ſe dé.

clarer en matiére de religion . Malheureux,

croyez - vous que Dieu puiſſe aprouver un

ſi horrible partage. Il veut, dites-vous, être

adoré en eſprit , il eſt vray , mais achevez

le paſſage , & vous trouverez en eſprit den

verité, ce qui eſt incompatible avec vos

menſonges. Il demande, ajoûtez -vous, le

caur & il s'en contente , Mon fils donne

moy ton cæur. Il demande le coeur , je l'a- 23:26.

voüe, mais qu'ils'en contente , je le nie : car

il veut auſli,que nous luypreſentions nos corps Rom.

en ſacrifice vivant , faint d agreable au Sei- 12:1.
Tome 11. Ff

gneur ,

Prov .



450 La Confeſſion du Nom de CHRIST

gneur, qui eſtnotre raiſonnable ſervice. Où eſt

le Roy qui ſe contentat du cæur de ſes

ſujecs, s'ils employoient leurs langues à le

dechirer, leurs plumes à le diffamer , &

leurs bras à le combatre? Où eſt le mari qui

ſe payat de l'affection de la femme, ſi elle

abandonnoit ſon corps à d'autres ? Quelle

aparence donc , que Jesu s le Roy fou

verain & l'Epoux éternelde l'Egliſe , vou

lûc avoir des ſujets armez exterieurement

contre luy ,pourcombatre ſa vérité par leurs

paroles, & par leur écrits , & des épouſes

proſticuées extérieurement à l'erreur , pour

l'affronter par des infidélisez viſibles ? Non

non , il ne regardera jamais que comme

des rebelles& des de ferreurs ceux qui pal

fent dansle camp de ſes ennemis , quelque

intention qu'ils ayent en eux - mêmes , que

comme des ames adultéres, des perfon

nes qui ne luy font pas fidelles en tout &

par tout. Ni le trône, ni le lit conjugal ne
fouffrent point de compagnon en quoy que

ce ſoit ; & comme Dieu eſt infiniment ja.

loux , il y prend garde avec une vigilance

& avec une exactitude extraordinaire. C'eſt

pourquoy l'on voit dans l'Apocalypſe,

qu'il condamne au feu & au foủphre ceux

qui auront pris la marque dede la bête , ſeule

ment en leur front ou en leur main. Je

veux qu'ils n'en ayent jamais reçu l'impreſ

fion dans leur cæur, je veux que leur amo

s'en ſoit garantie , à la bonne heure. Mais

7
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fi leur corps ſeulement a eu part à cemau

vais caractére , c'eſt aſſez pour leur attirer

la malédiction éternelle, de celuy qui veut

être glorifié dans nos corps & dans noseſ.

prits, parce que l'une & l'autre de ces deux

parties luya partiénent. Je ſay bien que la
Confeſſion de CHRIST expoſe ſouvent

à de grands perils , qu'elle atcire la haine du

monde , le déchaînement des peuples , les

diſgraces de la vie , & les cruautez mêmes

de la mort. Et c'étoit par cette raiſon , que

les Elceſaites autrefois, & depuis les Pril

cillianiſtes penſoient qu'on pouvoit diſli

muler ſa créance , pour ſe mettre àcouverc

de cestempêtes , & nier même la Religion

devant leshommes pour s'accommoder au

tems, Mais détrompez vous lâches Chré

i tiens , ſi cette raiſon étoit bonne jamais il

n'y auroit eu de Martyrs , jamais d'Eglife

dans le tems des perſécutions payennes. Ja

į mais Daniel n'auroit été jeté dans la foſſe

des lions ; ni ſes trois compagnons dans

les fames de la fournaiſe. Jamais Eléazar

ne ſe feroit laiſſé aſſommer , plûtôt que de

i faire ſeulement ſemblant de manger de la

? chair de pourceau contre la defence de la

Loy. Jamais cette illuſtre Mere, dont il eſt

parlédans les Maccabées, & ſes feptenfans

n'auroient ſouffert qu'on les écorchất tous

vifs , & qu'on leur coupât le corps en pié

ces pour la Religion de leurs peres. Ja

mais les Apôtres ne ſe feroient expoſez à

5
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tant de tourmens pour l'Evangile. Jamais

les premiers Chrétiens n'auroient reſſenti la

rage des Diocletiens & des Maximiens , car

ils n'avoientqu'à ſe taire ,ou à deguiſer pour

éviter leur fureur. Mais tous ces Fidelles

n'avoient garde de vouloir fauver leur vie

par un ſilence criminel ; ils redoubloient

leur courage , & hauſſoient leur voix à

meſure qu'on redoubloit leurs tourmens.

Rien n'étoit capable de leur fermer la bou

che , & ſi on leur coupoir la langue, ou ſi

on les embaillonnoit pour les empêcher de

parler , ils s'exprimoient par leurs geſtes,

ils ſe faiſoient entendre par leur conſtance ,

ils crioient hautement par leurmort, leur

fang ſorti de leurs veines parloit pour eux,

& ſur les cendres de leurs bûchers on

voyoit écrite laConfeſſion de leur foy.

Mais ſi l'obligation de confeſſer J E

SUS - CHRIST , condamne les Nicodé

mites qui ſe cachent dans le ſilence , elle

frape epcore plus fortement les apoſtars,

qui le renientaprès l'avoir confeffé quelque

tems, & qui abjurent la profeſſion de fa

doctrine. Crime déteſtable par deſſus tous

les crimes. Car l'apoſtaſie eſt le plus

grand de tous les péchez , pire que l'ido

latrie , pire que le paganiſme, pire que

toutes les fauſſes religions du monde. Car

Saint Pierre prononce poſitivement, Qu'il

2 Pier . vaudroit mieux n'avoir point connu la voye de

juſtice, qu'après l'avoir connue ſe détourner du
2:21 .

Saint
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Saint commandement. Parce que celuy qui

n'a jamais connu JESUS-CHRIST pé.

che par ignorance,ce qui le rend moins cou

pable ; mais celuy qui après l'avoir connu

l'abandonne & le renie, péche par impiecé,

par profanation , par un mépris outrageant

de Dieu& de la grace, de la vérité& de ſon

Egliſe, de ſon Paradis & de ſon ſalut. Il

offenſe un Maître dont il a connu la vo

lonté, ce qui le rend digne d’être batu de

plus de coups. Il crache au viſage d'un

Dieu qu'il a adoré; double Athéiſme, qui

ſera auſſi puoi doublement. Il vaudroit

mieux être perſécuteur comme Saul, que

d'être apoſtat comme Judas. Auſſi voyez

vous que Dieu fit grace à l'un , parce que ,

comme il le dit luy -même, ce qu'il avoit

fait c'avoit été par ignorance. Mais l'au

tre fut rejeté commeun exécrable , & luy

même penſant à ſon crime , n'y trouve point

de conſolacion ; il s'abandonne tout à fait

au deſeſpoir ; il s'étrangle de ſes propres

mains, comme n'y ayant point en la terre

de bourreau plus digne d'un tel criminel que

luy-même. Il eſt vray que Saint Pierre re ,

niafon Sauveur , & cependant Dieu luy fit

miſéricorde. Mais il ne pécha que dans le

trouble d'une émotion violente , qui le dé. »

roba promtement à luy-même , & ne luy

donna pas le tems de refléchir ſur ſon ac

tion . Ce fut une ſurpriſe , une éclypſe

ſoudaine & preſque momentanée de ſa rai
fon ,Ff 3
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1

lon , une eſpece de mouvement involon

taire , qui luy arracha des paroles forcées

de la bouche contre l'intention de ſon coeur.

La yûë épouventable de la mort, qui

ſe preſenta tour d'un coup à ſes ſens avec

toutes ſes frayeurs, eff roucha & diſlipa

tellement ſon eſprit , qu'il ne ſuc.ce qu'il

devint dans cette rencontre. Auſli dès

qu'il pût ſe recueillir tant ſoit peu , à lamê.

meheure , au même inſtanc il ſe repentit , il

deſavoüa par les larmes de ſes yeux lesparo

les inconſidérées de ſa bouche. Il n'en eſt

pas de même de ceux qui n'ont pasun trou.

ble pareil pour cauſe de leur infidélité , qui

apoſtaſient de fang froid , de gayecé de

cæur, par quelques conſiderations du mon

de, ou par quelques vaines & frivoles ci

pérances. Ceſont-là des objets de la plus

ardente colére de Dieu ; & c'eſt pourquoy

J ES US-CHRIS T dansla ſuite immediate

de nôtre texte , opoſant ceux qui renient à

ceux qui confeſſent, proteſte que Quicon

que le reniera devant les hommes, luy auſſi le

reniera devant fon Pere qui eſt dans les cieux,

O l'horrible cataſtrophe de ces gens aufli

mal-aviſez que méchans ! Ils croyent en re

niant J. CHRIST ſe faire honneur , s'attirer

les aplaudiſſemens du grand monde, ſe ren

dre conſiderables , & s'élever d'une maniere

qui les fera regarder avec envie. Et toat au

contraire ils ſeront un jour la hüée publique

des hommes & des Anges, lors que le Fils de i

Dieu
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Dieu les reniant à ſon tour , les montrera

comme l'oprobre & l'indignation de tou

tes les créatures. Mais laiſſons le crite ſpec

tacle de ces miſerables & de leur peine, pour

tourner les yeux ſur l'heureuſe recompenſe,

Rü qui eſt promiſe à ceux qui auront confeſſé fi

dellement le Seigneur. Tout homme,ditil,qui

m'aura confeſjédevant les hommes, je le confeſe

rai auſſi devant mon Pere qui eſt dans lescieux.
C'eſt l'ordinaire de l'Ecriture Sainte , de

repreſenter la félicité & la gloire du ſiécle

1: futur,futur , par des termes qui répondent à l'é .

tar ou aux vertus des hommes en la terre.

Ainſi JESUS-CHRIST dans le Sermon

des beatitudes diſoit , bienheureux ſont

les miſericordieux , car miſericorde leur ſe

ra faire ; bienheureux ceux qui ménent

deuil , car ils ſeront conſolez ; bienheureux

ceux qui ont faim & ſoifdejuſtice , car ils

ſeront raſſaſiez ; vous ſerez bienheureux

vous qui pleurez , car vous rirez ; faiſant

ainſi que la recompenſe ſe raporte toûjours
au ſervice ou à la condition des hommes.

De même ſi Saint Paul compare la vie des

Fidelles à un combat , il décrit auſſitôt leur

ſalaire , comme une couronne qui ſe gagne

dans cette bonne & fainte guerre ; J'ay 2. Tim .

combatu , dit-il , le bon combat, quant au ref- 4: 7 :

te la couronne de juſtice m'eſt réſervée. S'il

parle de la piéré comme d'une courſe , il

propoſe la béacitude comme un bur. Laiſ. Philip.

Sant les choſes qui font derriere , ő m'avan- 3:14.
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Gal.6:

8 .
ܪ

2 Cor.

4:17 .

çant vers celles quifont devant , je tire au but,

qui eſt le prix de la vocation d'enhaut. S'il

conſidére notre ſanctification comme un

labourage , il enviſage la félicité comme

une moiſſon ; Qui ſëmeà l'eſprit, moiſſonnera

la vie éternelle. S'il conçoit nos afflictions

en ce monde , comme un fardeau qui nous

péſe ſur les épaules , il comprend en mê.

me tems nôtre bonheur comme un poids

admirable , dont la ſeule penſée nous doit

faire trouver toutes nos calamitez légé

res , Nôtre légère affliction qui ne fait quepaſser,

produit dans nous un poids éternel d'une gloire

exccllemment excellente. Ainſi encore le Fils de

Dieu dans l'Apocalypſe , ayant remarqué

que la ville de Sardes qui étoit extreme

mentdébauchée , avoit néanmoins quel

ques habitans, qui s'étoient conſervez purs

dans la corruption des autres , & s'en étant

Apoc. 3 : exprimé par ces termes , Tu as quelque peu

de perſonnes qui n'ont point fouillé leurs vé

temens, il les aſſûre qu'en récompenſe de

cette pureté Chrétienne , ils chemineroient

un jour avecluy en vétemens blancs ; pour

déſigner ainſi la gloire & la magoificence

céleſte. De même donc dans ce lieu - cy ,

il promet à ceux qui l'auront confeffé de

vant les hommes , de les confeffer aufli

devant ſon Pere qui eſt dans les Cieux ,

pour faire ainſi répondre exactement la

promeſſe à la condition qu'il exige.

Pour bien juger de l'excellence & de la

gran.
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grandeur de cette promeſſe , il faut re

marquer , que ce terme de confeſſer dans le

ſtile de l'Ecriture , ne ſignifie pas ſeule

ment avouer & reconnoître quelqu'un

mais le reconnoître avec éloge , le louer &

le célébrer ; comme quand David dans

un des tranſports de ſon zéle s'écrioit,

Eternel je te confeſſerai parmi les peuples, & Pf. 108

te pſalmodierai parmi les nations. * Où vous 4.

voyez qu'il explique le mot de confeſſer

par celuy de pſalmodier, qui veut dire

chanter les louanges. Et c'eſt ainſi que

Saint Paul dans le quatorziéme des Ro

mains , raportant les paroles d’Eſaïe in

troduit Dieu tenant ce langage , Je ſuis Rom.

vivant, dit- il , que tout genou ſe ployera de- 14.11 .

vant moy , de toute langue confeſſera Dieu ,

c'eſt - à -dire luy donnera loüange, comme l'a

tres -bien traduit nôtre Verſion. Voicy

donc le Fils de Dieu qui promet aux fi

delles Confeſſeurs de la vérité , de faire un

jour leur panegyrique quand il paroîtra
ſur ſon Trône , d'être le hérauc de leurs

louanges , & d'honorer leurs vertus de ſes

aplaudiſſemens & de ſes éloges. Quel

honneur , ô Chrétiens , d'oüir la parole

écernelle parler avantageuſement devous ;

d'oüir ſortir vos louanges de la même bou .

che , qui prononcera les arrêts de tous les

humains ; d'entendre cette voix , qui fait

voler les Anges & trembler les Démons

faire retentir le Ciel & la terre de la gloire

deFf 5
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de vôtre nom ! On ne peur douter , que la

loüangeneſoit une des plus douces & des

plus ſenſibles récompenſes de la vertu ; tous

les hommes en font naturellement amou

reux. C'eſt le plus agréable de tous les par

fums, c'eſt l'encens innocent qu'on ſacrifie

à la créature , & il n'y a point dans lemon

de de muſique, dont les charmes aprochent

des plaiſirs de celle-là , quand on s'entend

loüer dignement. Mais il faut avouer , que

la plûparc des louanges qui ſe donnent en la

terre ſont fort peu de choſe, & qu'on ne

peut s'y arrêter ſans une extréme foibleſſe.

Car les unes ſont mépriſables par les perſon

nes d'oùelles partent, dont l'aprobation eſt

plûtôt honteuſe qu'honorable; d'où vient

qu'un grand homme de laGrécequi parloit

en public , ſe voyant aplaudi par des gens

du peuple , craignit d'avoir dit quelque

fortiſe, parce qu'ilne croyoit pas ces eſprits,

là capables deconnoître les bonnes choſes.

Les autres louanges ſont trompeuſes & de

cevantes , commeces faux miroirs qui fia

tent les plus laids viſages, & les abuſent par

la repreſentation de beautez ſupoſées, qu'ils

n'eurent jamais. Il y en a même qui ſont

dangereuſes, pernicieuſes &mortelles ;c'eſt

un venin d'aſpic caché ſous les lévres de

ceux qui les donnent , puis qu'elles ne ten

dent qu'à empoiſonner les eſprits & à les

corrompre ; & s'il eſt vray comme les Au

• teurs l'atteſtent, que dans l'Afrique il y

aic
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1

1

ait eu des ſorciers, quien louant les arbres, '

les bleds , les chevaux , le bêtail &les enfans

mêmes , les faiſoient mourir par ces louan.

ges peftiféres; on peut dire que dans le

monde il n'y a que trop de ces enchanteurs ,

qui par leurs aplaudiſſemens venimeux

perdent ceux quilesécoutent, & ne ſe don

nent pas aſſez de garde de leur ſecréte Ma

gie. Mais quand tout cela ne ſeroit pas ,

coûjours eſt-il certain que les louanges hu

maines ne ſontau fond que des paroles, qui

ne changent pas effectivement les hommes,

& ne les rendent pas ni plus excellens ni

plus heureux. Ce n'eſt que dela fumée; &

ſe nourrir d'une viande ſi creuſe , c'eſt ſe re

paître de vent ; c'eſt s'amuſer à courir après

des ombres ; c'eſt reſſembler à ce malheu

reux de la Fable , qui ſe trouva n'avoir em

braſſé qu'une nuée, en penſant embraſſer

une Décſie.

Mais il n'en eſt pas de même des louan

ges de notre Seigneur J.CHRIST ; elles

n'ont rien de touscesdefauts. Car ce ſont

des louanges illuſtres & infiniment glorieu

ſes par leurauteur ,le grand Roy des Roys,

le Saint des Saints , le Sagedes Sages , donc

le jugement infaillible ne ſauroit jamaisſe

tromper. · Des louanges ſincéres, qui vié

nent non d'une flaterie ſuſpecte, mais d'u,

ne ſatisfaction véritable. Des louanges fa .

lucaires & ſanctifiantes, qui rendent ceux

à qui elles s'adreſſent faints& parfaits com
me
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me luy . Enfin des louanges ſolides & ré

elles , qui ne conſiſtent pas ſeulement dans

des paroles , mais dans des effers ; des

louanges opératives , qui changent admira

blement les perſonnes , qui mettent dans

elles les biens qu'elles diſent , qui leur don

nent effectivement des Couronnes, & les

élévent ſur le Trône en les préconiſant.

Car tous ceux que le Fils de Dieu loüera

dans ce grand jourde ſa derniére venuë , il

en fera réellement autant de Rois, pour

régner avec luy dans ſon Empire éternel;

ſi bien que ſes louanges alors, ſeront comme

une heureuſe effuſion de parfums qui ſe fe

ra ſur les fidelles, pour les ſacrer ſolennel

lement , & leur mettre ſur la tête les Cou

ronnes de l'Eternité ; de même qu'autre.

fois dans Iſraël, l'huile précieuſe dont on

oignoit les hommes, leurdonnoit en même

tems la dignité Royale , & la qualité de

Souverain . Jugez donc combien admira

ble eſt certe promeſſedeJESUS - CHRIST,

quand il dit , je confeſſerai , puis que cette

Confeſſion conſiſtera dans des louanges,

qui cireront à leur ſuite tous les biens &

toutes les gloires du Ciel.

Certainement quand il n'y auroit que la

ſeule conſidération de celuy qui doit faire

certe Confeilion merveilleuſe , ce ſeroit af.

fez pour la rendre ſouhaitable au dernier

point. Vous ſavez quela louange croîc à

proportion de celuy qui la donne , & un
ſeul
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ſeul mot obligeant d'un Prince fait plus

d'honneur & de plaiſir , que toutes les ac

clamations du peuple. Quelle je vous prie

feroit vôtrejoye, îi un grand Roy & un il

luſtre Conquerant entroit dans votre ville

avec ce ſuperbe apareil , qui accompagne

les Potentats de la terre dans les occaſions

extraordinaires ; qu'après ſon entrée il fît

aſſembler tous les habitans dans une place

publique , où il auroit fait dreſſer ſon Trô.

ne , & que la Couronne ſur la tête & le

Sceptre à la main il commençât à vous ha

ranguer , à louer yôtre fidélité & vos fer

yices , à étaler les belles actions de vous&

de vos ancêtres , à ſpecifier ceux quidans

les armées ſe ſont diſtinguez,&ont fait par

ler d'eux avec honneur ? N'eſt-il pas vray

que le cœur vous voleroit de joye , & que

vous ſentiriez des émotions incroyables ?

Mais ſi après cela ce grand Roy vous recon

noiſſoit, non ſeulement pour ſes amis , mais

pour ſes freres, pour ſes aſſociez à l'Empire,

qu'il vous fìc monter ſur ſon Trône , qu'il

vous partageât fa Couronne , & qu'il vous

proclamât lay-même Rois avecluy dans

ſes Etats ; quels raviſſemens, quelles ex

caſes, & y auroit-il des termes capables

d'exprimer votre bonheur ? Chers Freres ,

ce qui n'eſt qu'une imagination à l'égard

des Rois de la terre , eſt une vérité à l'é

gard du Roy du Ciel . , . Quand ce Monar

que toutpuiſſant viendra faire ſon auguſ

3

te
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te entrée dans le monde en fon dernier avé:

nement , il aſſemblera tous ſes fidelles lu

jers ; il les honorera de ſon aprobation &

de ſes louanges ; il publiera leurs vertus ; il

les reconnoîtra pour ſes freres , pour ſes

cohéritiers, pour les compagnons de ſa

gloire; il leurdiſtribuera ſes Couronnes de

les propresmains , & lesmettra dans la pof
feflion de ſon immortel Royaume.

Aufli eft - il certain , qu'en parlant icy de

confeſſer & de loüer ſes ferviteurs , il fait

alluſion à la coûtume des anciens Géné

raux d'armée ou des Empereurs. Car

quand ils avoient remporré quelque victoi

re ſignalée , c'étoit leurufageaprès le com

bat d'afſembler toute leur armée au ſon des

trompettes , pour célébrer ceux qui l'a

voient mérité. Ils remarquoient leurs ex

ploits , ils rendoient témoignage à chacun

ſelon la qualité de ſes actions ; & puis ils

leur diſtribuoient des prix, & leur faiſoienė

diverfes récompenſes pour couronner leur

valeur. C'eſt ainſi que le grand Chef &

Capitaine de la Foy J E s'us, après queles

combats de ſon Egliſe feront finis , fera ſon

ner la trompette des Archanges pour af.

ſembler tous les fidelles ſoldars ; il fera con

noître à tour l'Univers la maniére dont ils

l'auront ſervi ; il préconiſera leur foy ,

leur conſtance & leur piété ; & puis les re

cevant en partage de la gloire , il les en ren

dra tous éternellement poſſeſſeurs.

Voilà
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Voilà ce qu'emporte cerce Confeflion

qu'il promet. Mais pourquoy dit- il , qu'il

les confeſſera devant fonPere qui est aux

Cieux ? Car ne les confeſſera- t- il pas aulli

devant les Anges ? Quy , luy-même nousle

dit formellement dans d'autres endroits.

Ne les confeſſera - t- il pas devant toutes les

créatures, devant leurs ennemis mêmes ,

ſans en excepter les Démons , qui leur au

ront ſuſcité tant de traverſes en la terre ?

Quy encore , l'Ecriture ne nous permet pas

d'en douter. Pourquoy donc ſe contente.

t-il de parler du Pere celeſte. C'eſt, Mes Fre

res , principalement pour deux raiſons. La

premiére, c'eſt pour opofer Dieu aux homa

mes. Quiconque, dit -il, me confeſſera de

vant les hommes, je le confefferai devant

mon Pere. Il eſt vray, dit-il , qu'en profeſ

fant ma Religion , vous vous expoſerez au

mépris des hommes , à leurs injures , à leurs

accuſations'& à leurs diffames ; mais je

vous en récompenſerai glorieuſement en

vous avoüant devant Dieu. O que les

loüanges devant Dieu effacent bien les

oprobres qu'on peut recevoir devant les

hommes ! Qu'il eſt avantageux d'être blå

mé devant leshommes, pour êrre loué de

vant Dieu ! Car les blâmes des hommes paſ.

ſent & s'évanouiſſent , mais l'aprobation

de Dieu demeure éternellement; & cette

aprobation de Dieu confond & renverſe à la

fin toutes lesaccuſations des hommes. C'eſt

pour
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29.

pourquoy Job dansſes malheurs , ſe voyant

ſoupçonneparſes amis d'avoir commis des

crimes ſecrets , qui luy attiroient tous ſes

maux, ſe conſoloic par cette penſée de

l'aprobation divine , qui feroit enfin re

Job 16 : luire ſon innocence , Voilà , diſoit-il , mon

témoin eſt dans les cieux , mon témoin eſt dans

les lieux très-hauts. Ce ſera devant luy , dit

icy le Seigneur àſes Fidelles , queje ferai

un jour éclater vôtre piété. Les hommes

vous décrieront, mais il vous juſtifiera ; les

hommes vous maudiront & vous excom

munieront,maisil vous bénira , & vous rece

yra dans ſes Tabernacles éternels , comme

ayant été véritablement dans ma commu.

nion bienheureuſe. Certainement il vauc

bien mieux être aprouvé de Dieu que des

hommes , puis quetous les éloges de la ter

re ſans le témoignage du Ciel , ne ſauroient

empêcher qu'on ne ſoit éternellement mi

ſerable. Que feryic au profane Belſcarfar,

que tous les courtiſans le loüaſſent dans

ſon Palais ; puis qu'au milieu de leurs aplau

diſſemens , une main terrible ne laiſſa pas

de luy venir écrire juſques dans ſa chambre

Royale l'arrêt de la mort. Que ſervit au

ſuperbe Herode , que lepeuple charmé de

A # . 12: fon éloquence luy criat , voix de Dieu de

non point d'homme; puis que malgré toutes

ces acclamations, l'Ange du Ciel le vint

fraper ſur ce même Trône, où il avoit reçû

un hommage li inſolent, & luy faire ſentir

qu'il



devant les Hommes. 465

qu'il n'étoit ni un Dieu , ni même un hom

me , mais une bêce , ou plûtôt un Démon

d'avoir ſouffert un blafphéme ſi éxécra

ble ? Mais au contraire , toutes les injures

des hommes avec le témoignage du Ciel,ne

ſauroientempêcher qu'on nefoir éternelle

ment bienheureux ; deſorte que J.CHRIST

ne pouvoit mieux fortifier ſes Fidelles ,

contreles outrages qu'ils recevroient en le

confeſſant devant les hommes , qu'en les

aſſûrant qu'il les confeſſeroit devant Dieu.

L'autre raiſon quiluy fait parler de fon Pe

re, c'eſt qu'alorsdans cette derniére jour

née ,où il viendrapourjuger le monde uni

verſel en juſtice , il remettra le Royaume

à Dieu ſon Pere, pour le laiſſer de là en

avant régner ſur l'Egliſe, ſans fa média .

tion & ſon entremiſe , qui ne fera plus né
ceflaire. Car comme un General, après

avoir achevé la conquête d'un pays , où il

avoir été envoyé pour le ſubjuguer , après

en avoir chaſſé entierement les ennemis , y

avoir pacifié & établi toutes choſes , vient

rendre conte de ſes victoires à ſon Prince ,

luy preſenter ceux qui l'ont dignement ſer

vi dans certe expédition , & le laiſſer en :

ſuite donner les ordres luy -même, dans

un lieu oùil n'y a plus rien à combatre. De

mêmeJ E SUS CHRIST ,qui dans l'ae

conomie du ſalut eft conſidéré comme l'en

voyédu Pere céleſte , ayant accompli cout

ſon grand ouvrage , & l'ayant amené heu.
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reuſement à fa fin , en rendra compteà la

premiére perſonne dela Trinité , qui étoit

demeurée dans le Ciel poury conſerver les

droits de la juftice divine, pendant que

le Fils étoit vend ſe facrifier pourla ſatis

faire ſur la terre. Et c'eſt à mon avis la rai.

fon, pour laquelle parlant icy de fon Pere,

il l'apelle lePere qui eſt aux Cieux, par opoſi

tionau Fils qui étoit deſcendu en la terre,

pour y travailler à notre rédempcion. Dans

cette journée donc il preſenterafon Egliſe

au Pere éternel, afin qu'à l'avenir il la

gouverne luy-même ſans l'intervention de

ſes ſoins, & qu'il la rempliffe immédiate.

ment de fa glorieuſe preſence. Pere jufte,

dira- t - il alors , car il nous a donné luy-mê.

me l'idée de cette Confeffion dans l'E

Chap. 'vangile ſelon St. Jean , ceux.cy ſont ceux

à qui je c'ayfaic connoître. Tanc qu'ils ont

été au monde , je les ay gardez en con nom ;

maintenantje te les remets entre lesmains,

commen'ayant plus rien à faire pourl'ac

compliſſement de leur bonheur. Je les ay

rachetez parmon fang : jeles ay fanétifiez

par ta vérité ; je les ay régénérez & con

duits par ton Eſprit ; je les viens mêmede

reſſuſciter par ta puiſſance ; il ne reite plus

qu'à les loger avec coy dans ton Ciel

Pren-les donc , ô Pere Saint , pour les glo .

rifier toy -même enverstoy-même, & pour

les faire jouir éternellement de la contem

placion de ta face , afin que tu foistout ed

17 .

Cux
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eux àjamais. Car comme ce grand Sauveur

aura tout fait au nom de ſon Pere , auſſi ſe

ra -ce à ſon Pere qu'il preſentera ſes Fidelles

à la fin , pour tenir de luy les gloiresde ſon

Paradis. Il les donnera bien veritablement

luy-mêmeces gloires immortelles , il en ſera

bien le diſtributeur , l'arbitre & le maître ,

mais toûjours au nom du Pere qui l'a en

voyé; & c'eſt pourquoy dans les arrêts qu'il

doir alors prononceraux Elus, il ne les apel

lera pas ſes bénits, bien qu'ils ayent étébé.

nits en luy de touce bénédiction dans les

lieux céleſtes , mais les bénits de ſon Pere,

Venez , leur dira-t-il, les bénits demon Pere,por. Matth.

ſéder en héritage le Royaume, qui vous a été pré- 15:34

paré dèsla fondation du monde. C'eſt propre .

ment ce qui luy fait dire, qu'il les confeffe .

ra devant ſon Perequi eſt aux Cieux.

Par là , Mes Freres , il les veut conſoler,

contre la mauvaiſe opinion qu'on avoit

d'eux dans le monde, Chrétiens, dit-il , ne

vous découragez point , pour les ſentimens

injurieux qu'on aura de vous en la terre. On

vous traitera d'hérétiquez , de ſchiſmati

ques , de blaſphémateurs , d'impies, d'a

thées , d'ennemis de Dieu & del'Egliſe, de

monſtres & de peſtes du genrehumain,

Mais ne vousen mettez pas en peine : j'effa .

cerai un jour tous ces oprobres , & je ferai

bien changer de langage, à ceux qui vous

conçoivent & vousdépeignent ſi mal. Car

quand je yous confeſſerai devant mon Pe.

Gg 2
re ,
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re , ce ſera publiquement, en la preſence de

tous les Anges du Ciel, au milieu de tous les

hommes de la terre , à la face de toutes les

créatures aſſemblées autour de mon Trô .

ne. Làje vous mettrai dans un éclat incom

parable. Je vous montrerai aux hommes

qui vous auront décriez , aux Démons qui

vous auront perſécutez , & vous avoüant

publiquement je dirai à la vûë & à l'ouie de

tout l'Univers, Voilà , voilà ces pauvres

brebis quionttant ſouffert pour l'amour de

moy. Voilà ceux qui ont ſervi fi lontems

d'objet à la médiſance , à la calomnie & aux

outrages de mes ennemis. Voilà ces pré

tendus excommuniez, qu'on chargeoit de

malédictions, qu'on pourſuivoit dans les

villes , qu'on couroit dans les campagnes,

qu'on banniſſoit des Etats, qu'on crainoic

ſouvent aux gibers, aux bûchers & aux

échaffauts. Cependant c'étoient mes chers

Freres , c'étoient mes véritables Diſciples;

ce ſont ceux qui ont gardé la pureté de ma

foy , ce ſont ceux qui ont perſévéré avec

moy dans mes tentations & dans mes ſou-.

francés. Je te les preſente icy , ô mon Pere ,

comme tes vrays enfans , qui n'ont point

fauſſé ton alliance, ni deshonoré ta famille.

Me voicy devant toy aujourd'huy, moy &

cés enfans que tu m'asdonnez, Maintenant

je viens à toy , afin qu'ils ayent ma joye ac

complie danseux-mêmes , & que le monde

connoiſſe que tu les aime comme cu m’as

aimé. Fi
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Fidelles , n'eſt-ce pas là pourvousinipi

rer une réſolution ferme & conftante , de

confeſſer ouvertement vôtre Sauveur.

C'eſt -là le fruit que je ſouhaite que vous

recueilliez de notre texte. C'eſt- là le vray

ſentiment que vous en devez remporter. Il

vous en fournit tous les ſujets imaginables;

&pour vous le montrer , je finirai en vous

faiſant voir , qu'il vous munit contre tou .

tes les tentations, qui pourroient vous dé,

tourner d'un ſi bon deffein . Il y en a trois

principales, la Honte , la Crainte, & l'Eſ

perance.

Car pour la Honte , elle empêche fou

vent les hommes de confeſſer le Seigneur

JESUS , & de s'attacherà fon Egliſe ; par

ce qu'on a honte de ſe voir dans un parti

ſi miſérable , qui n'a ni les grands dumon

de ; ni les biensde la terre , ni les honneurs

du ſiécle ; qui expoſe au mépris , à la

pauvreté , à la baſeſſe ; qui éloigne des

charges & des emplois, & qui fait qu'on

eſt regardé comme la raclûre& la baliûre

du monde. Tous n'ont pas la force de

faire commeSaint Paul, qui ne prenoit point Rom. 1 :

à honte l'Evangile de CHRIST, parce que

c'eſt la puiſſancedeDieu enſalut à tout croyant ;

préférant ainſi ſon ſalut à tout le reſte , &

dans la vûë même de toute la pompe & de

toute la magnificence de Rome, le glori,

fiant de l'oprobre du Chriſtianiſme, par

ce qu'il le pouvoir fauver. Pluſieurs ne ſont

G : 3 pas

1
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pas capables d'un ſentiment fi judicieux &

li juſte; & la honte d'être gueux , ou re

buté , ou négligé, ou raillé même en la ter:

re, leur fait abandonner le chemin du Ciel.

Foibles & picoyables eſprits, que vôtre in

firmité eſt criminelle ! Vous avez’de la hon

te devant les hommes , & vous n'en avez

point devant Dieu : Seront -ce les hommes,

qui vous jugeront à la fin , & vous pronon

ceront vos derniers arrêts ? Seront-ce les

hommes, qui vous apuyeront devant le

Juge éternel, & qui par leurs ſuffrages &

par leurs louanges vous feront remporter

une favorable ſentence ? Non certes , il

n'y aura que Jesus ſeul, qui foit écouté

dans cette grande journée. Il n'y aura que

ſon témoignage qui foit reçû , tous les

hommes ſerontmuets ; & ni le peuple, donc

le grand nombre vous aura entraînez , ni

les Docteurs , dont la belle aparence vous

aura éblouis , ni les grands Seigneurs, dont

l'éclat vous aura charmez , ni les Princes

mêmes, dont la Majeſté vous aura gagnez ,

n'auront point de voix en cejugement. Il

vaut donc bien mieux confeſſer J E SUS -

CHRIST au mépris des hommes , pour

être un jour confeſſez de luy devant Dieu ,

que d'avoir honte de ce glorieux Sauveur

devant les hommes , pour être enfin des

avouez de luy publiquement devant l’E

ternel . Car c'eſt la menace formelle qu'il

dénonce à ces mauvais honteux , qu'ilopo

re
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38 .

ſe aux fidelles Confetleurs de notre texte,

Quiconque, dit-il , gura eu honte demoyo de Marc 8;

mes paroles parmi la nation péchereſſe , le Fils

de l'homme aura auſſi honte de luy, quand il

ſera venu dans lagloire defon Pere avecſes Amo

ges. O juſte rétribution: Petics orgueil

leux qui avez bonte d'un Dieu , vous mé.

ritez bien qu'un Dieu ait honte de vous,

Votre honte à fon égard eſt la plus dé

raiſonnable du monde. Car vous avez

honte de de celuy qui eſt le Seigneur de

gloire , le Monarque du monde, l'Admi,

rable , le Copſeiller , le Dieu fort , le Pere

d'Eternité, le Prince de paix ; de celuy dont

les Rois ne font que les vaſſaux , les Anges

les officiers , les elémens les miniſtres , tou ,

tes les créatures les ſujets ; de celuy qui a le

Ciel pourſon Trône,& la terrepour le marr

chepied de ſes pieds, c'eſt- à-dire que vous

avez honte de celuy, dontvousdeviez faire

vôtre honneur& vôtre gloire, ſi vous aviez

eu le ſens droit. Mais à votre égard , il n'y

aura rien de plus juſte que Jesus ait hon

te de vous ; vous l'horreurduCiel, l'opro,

bre dela terre , & la proye des Enfers ; vous

l'averſion & l'abomination de Dieu , lemé

pris des Anges & lejouierdes Démons; vous

de votre nature terre vile & baſie , digne

d'être foulée aux pieds; vous par vôtre

corruprion bourbicr püant & infame, qui

fait mal au cæur ; vous par vos péchez ve .

nin & infection , dontla vûë & l'odeur ſong

Gg 4
in
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inſuportables. C'eſt-là ce qui mérite vé.

ricablement la honte de Jesus CHRIST:

& s'il a honie de vous, qui eſt -ce qui en au

ra bonne opinion , qui eſt -ce qui en aura

pitié ? Rien certes , toutes les créatures

entreront dans le ſentiment de leur Créa .

teur. Le Ciel ne vous pourra regarder,

ni la terre porter, ni le monde entier fou

frir, & il n'y aura que l'Enfer , qui s'ouvre

pour vous recevoir dans ſes effroyables abî.

mes. N'ayez donc jamais honte d'avouer

celuy , dont le desaveu vous feroit être

l'infamie & l'exécration éternelle de tout

l'Univers : faites plûtôt comme Moyſe,

qui eſtima l'oprobre de CHRIST plus

que toutes les gloires & tous les treſors de

l'Egypte, parce qu'il regardoit à la rému

nération , à cette rémunération du Giécle

futur, qui doit faire digérer tous les dégoûts

de la vie preſente.

Pour la Crainte , c'eſt ce qui empêche

principalement deconfeſſer J. CHRIST

& ſa doctrine. On craint les perils , on

craint les ſoufrances , on craint la mort

dont l'apréhenſion eſt naturelle , & c'eſt
aufli proprement ce qui a donné lieu à nô

Car le Seigneur venoit de dire

Matth. un peu auparavant , Ne craignez point ceux

19: 28. qui tuent les corps & ne peuvent tuer l'ame,

mais craignez plutôt celuy qui peut détruire l'e

me do le corps dans lagéhenne. En effetqu’y

a -c-il à craindre, puis que J. CHRIST

tre texte .

doic
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doit confeſſer devant ſon Pere céleſte ,

ceux qui l'auront ſervi aux dépens même

de leur vie ? Car il ne les confeſſera pas

pour les laiſſer dans la mort , qu'ils auront

ſouferte en la conſideration. Mais pour

les en retirer par ſon admirable puiſſance,

& les faire jouir avec luy d'une immortalité

glorieufe. Si nous mourons avec luy, dit

Saint Paul , nous vivrons auſſi avec luy.

Pourquoy donc l'abandonner par la crainte

de perdre la vie ? Ce n'eſt pas la perdre,

que de la donner ainfi pourfa cauſe, c'eſt

la fauver ; comme ce n'eſt pas perdre ſon

blé , que dele jeter dans la terre où il ſe

pourrit, puis qu'il s'en reléve heureuſe .

ment en la ſaiſon , & quepour un grain il

en raporte cent autres. Ce n'eſt pas per .

dre ſon or , que de le mettre dans le four

neau où il ſe fond, & il ſediſſout , puis qu'il

en fort plus pur , plus brillant & plus pré

cieux. C'eſtjuſtement ce qui arrive à ceux

qui perdent courageuſement la vie pour

JESUS-CHRIST. Ils jettent ce grain

périſſable dans la terre où il ſe détruit.

Mais le grand foleil de juſtice venant à

donner deſſusen ſon tems, luy fera repren

dre une nouvelle vigueur, pour raporter

avec uſure les fruits abondans d'une vie in

comparablement
meilleure. Ils laiſſent

comber cet or dans le feu , mais pour en for

tir un jour mille fois plus beau , plus di.

gne d'entrer dans le treſor céleſte de Dieu.

Gg 5
Il
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Il eſt donc crès-vray que ce n'eſt pas per

dreſa vie,quede la quicer pour le Seigneur,

c'eſt effectivement la ſauver & la mettre à

profit ; puis que d'une vie mourante qu'il

faudroit abandonner tôt ou tard , on en

fait une vie immortelle ; d'unc vie terrien

ne & animale , une vie céleſte & angeli,

que ; d'une viemiſérable & ſujette à mille

maux , une vie ſouverainement heureuſe&

comblée de toute forte de biens. Et ſans

doute qu'entre ceux que le Fils de Dieu

confeſfera devant fon Perc ,les Martyrs qui

feront morts pour luy ſe trouveront parti.

culierement diſtinguez : ils auronc un arri,

cle à part dans certe Confeſion générale,

Coux- cy , dira -t- il, ſont ceux qui ſont ve

nusdela grande tribulation , & quiont la

vé leurs longues robes dans le ſang de l'A ,

gneau . Ce ſont les vaillans & les intrépie

des, qui ſont morts au lit d'honneur. Ce ſont

les compagnons de mes combats, & les imi.

taceurs de ma victoire , ayans triomphéde

la mort par la mort même. Ce ſontles ad

mirables Samſons , qui ont abatu les Tem

ples des Idoles par la deſtruction de leur

vie , & qui ont accablé les Philiſtins fous

les ruinesde leur propre corps. Ec s'il y a

divers degrez de gloire dans le Ciel, com .

me il y aura divers degrez d'aproba,

tion dans ce dernier jour , il ne faut point

douter que ces merveilleux Athlétes n'y

ayenc la meilleure part , & que leur cou.

ronne
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ronne ne paſſe l'éclat de toutes les autres.

Qui eſt -ce donc qui nous ſéparera de JE

SUS - CHRIST , Sera-celopresion , outan Rom .8:

goiſſe, ou laperſécution , on la famine, ou la nudi. 34

té , ou le péril, ou l'épée ? Non non , dans toutes

ces choſesnous devons être plus quevainqueurs,

puis qu'en le confeſſant dans les tortures

ou ſur les échaffauts , il nous confeſfera

luy fur le grand theatre du monde , pour

nous mettre ſur la tête les plus belles de

toutes les Couronnes de ſon Paradis. Au

lieu que ſi nous étions aſſez malheureux ,

pour lerenier par la crainte de la mort , &

le lâche ménagement de notre vie, bien loin

de nous confeſſer , il nous deſavoüeroic

dans ſa colére; car il proteſte dansl’Apoca. Apoc.

lypſe , que les timides qui craignent de l'a. 11: 8.

voüer , auſſi bien que les impies qui le

blaſphémene ,auront leur portion dans l'é

tang de feu & de ſoûphre.

Enfin l'eſpérance des biens , des hon,

neurs & des avantages de cette vie ,ne doit

point nous empêcher de confeſſer J E S U S

CHRIST. Car la promeſſe qu'ilnous fait

icy nous ſoûtient dece côté-là ; puis qu'en

nous confeſſant devant Dieu pour ſes cohé

riciers , il nous donnera des biens infini.

mene meilleurs que tous ceux du monde,

Et que ſerviroit-il d'avoir gagné tour le

monde, fi l'on faiſoit perte de ſon ame ?

· Puis que le monde tout entier paſſera com

me un éclair , & que l'ame demeurera dans

une
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une éternelle miſére, ſi elle n'a point pris

d'autres meſures pour ſon bonheur que

celles du monde , qui ſont trop courtes

pour aſſûrer ſa félicité; car la durée de cet

te ame qui eſt immortelle& incorruptible,

doit s'étendre au delà de toutes les bornes

du tems & du monde. J'avoue, Mes Fre

res , que le Diable & J ESUS-CHRIST

diſent tous deux , Je'te donnerai; ils ont

tous deux ce mot à la bouche. Mais que leur

je donnerai eſt bien different. Car quel eſt

Matth. celuy du Diable? Je te donnerai les Royau
4 : 8.9.

mes du monde leur gloire: voilà tout, cout

ſe termine à ce monde vain , paſſager & pé

riſſable. Mais quel eſt celuy de J E SUS

CHRIST ? Je te donnerai la couronne de

Appe, 2: vie, la couronneinflêtriſſabled'un Royau

me éternel , où la gloire ſera ſans meſure&

la félicité ſans fin . O vraiment aveugle

& inſenſé qui peut balancer entre ces deux

choſes, & préferer le temporel à l'éternel ,

le fini à l'infini, le bien paſſager au perma

nent , le plaiſir d'une heure ou d'une an

née , aux délices de l'Eternité , des hon

neurs de verre, qui ſe briſent ou s'évanouiſe

ſent d'eux -mêmes, à des gloires ſolides qui

dureront aux ſiécles des ſiécles. Sans qu'il

ſoit beſoin d'ajoûter icy , que quand le

Diable dit je te donnerai, l'on ne s'y peut

fier , car c'eſt un menteur ,, un fourbe , le

plus grand de tous les affronteurs ; c'eſt le

pere du menſonge, & l'exemple de Judas

XO.

en
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en eſt une belle preuve ; puis que luy ayant

promis de l'enrichir en trahiſſant ſon Sau

veur , luy ayantmêmedonnédes arrhes de

ſa promeſſe , en luy mettant dans la main

trente piéces d'argent, cependant à la fin it

ne luy laiſſa pour toutes choſes qu'une cor

de pour ſe pendre & pour s'étrangler. Mais

JESUS-CHRIST eſt le fidelle & levé

ritable , & les Cieux & la terre paſſeront,

mais fes paroles ne paſſeront point. Puis

doncqu'il promet denous confeſſer devant

ſon Pere , & que cette Confeſſion qu'il

promet comprend une félicitéincompré

henſible , ne doutons point de l'accom

pliſſement de fa promeſſe , & dans cette

aſſûránce , réſolvons nous à ſatisfaire à la

condition qu'il demande. Confeſſons-le

haurement , librement & conſtamment en

tout tems. Soyons luy fidelles quoy qu'il.

arrive , ſans que jamais ni la honte , ni la

crainte, ni l'eſpérance nous faſſe commer

tre de lâcheté envers luy. Que rien ne foid

jamais capable denousarracher, ni ſa foy

du cour , ni fa Confeſſion de la bouche.

Propoſons-nous de le ſuivre à découvert

dans toute forte d'états , dans la proſpérité

& dans l'adverſité , dans la paix & dansla

guerre , dans l'abondance & dansla diſére ,

dans les honneurs & dans les oprobres, dans

la vie & dans la mort. Ne trahiſfons jamais fa

vérité par aucune conſidération de bien ni

de mal , puis qu'il ne ſauroit y avoir de vray

bien
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que ſoit

15:21.

bien hors de la grace, ni de vray mal dans ſa

communion. Quand tout le monde le qui

teroit , diſons luy comme Ittay à David ,

2 Sam. L'Eternel eft vivant, qu'en quelque lieu

mon Seigneur, ſoit à la mort ou à la vie , là auſſi

fera ton ferviteur . Faiſons pour luy ce qu’E.

lie fic pour fon Dieu ; caril luy demeura fi

delle , lors même qu'il croyoitêtre ſeul de

bon Ifraëlite en la terre , & qu'il penſoit

que tous les hommes avoient abandonné les

autels.

1.O grand & divin Sauveur , vueille nous

affermir à jamais dans con alliance. Don

ne nous toute la lumiére néceſſaire pour te

bien connoître , tout le courage requis

te confeſſer , tout le zéle & touce

la force dont nous avons beſoin , pour te

glorifier juſques à nôtre dernier ſoupir ;

afin que t'ayant réclamé pour notre Mai.

tre & pour notre Dieu devant les hom

mes , tu nous avoües un jour pour tes

bien -aimez devant ton Pere & devant les

Anges , AMEN.

LA




